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* X Diià "les' "classes inférieures, la qu'injurier.'ttoucher des questions sans

femmeest nonù-seul.einent supérieure a les avoiru4nd.
-rl'hommae mais elle . le. gouverne piesque ?e i.gnetotpunécrivain à la

toujours. brassë 'ý

.. Ere trop 'lonnêtehbbmme, dans l1a M Gauchon un âne.
bouche de. certaines femmes, est un r MF rchette un faux Théophile

.. .. gourdhui, comme dans e nt M.flmay, une ébaile e amartine.
4de BaTb'eBlene toutes les femrü.Z7aP Assey;ez-ionc deprouverle cintraire?

2 àentdàesaserivir da'clefttach4ie de,;an Parlexous 4 Edouardguot ka o
.m-p''ignifiqueiDidée., tþologiquui néi 'ne heure;voilà.l'écrivaia, voil- e'pëte.

d a gloires dle r.ra - douar; fuçrcomme éîrivainstW E'
BALZAC my 4e ri u- anada comrpoë-

te :c'est un seelond Victor Huoo
-v.-': ' i ' Sa prose est indéernissle et- le yle de

.eoësies estsi profonde ; u orn'y voit
» C S I . 187 i edâfeu 4i

UEBE,. 9OVEA\BRE 1865. O !'!

AUX LEÇTEJRS..

Notre nun:éro de se jour complette le
premier volume de notre journl:-oici
n ans quec noý.re feuille exister' Dabord

.trois mois sous le titre La scie e.t les au-
tres ieuf .mois La scie Illustrée.

tAinsi vendredi prochain Lâscz i. qeen
trera dans sa second anné d'.exis.tance.
avec toute l'allure fantastique et piquante,

~que..tuu.t.e..mondeÀui-con na it.....e._e-
conde année s'annonce sous des augures
.propices pour nouse. Les eptrées sont
eceenes ". -

Nous;rpeerpns sur Ae sujet.

Une clépêche, de la Gaspésie annonce à
neCgrnpeau maisei ;de pensiolng l'ar-

riyé,e prochain~ de Menl"'ue leiehé elu.
Il parait,.qi;e ce M est de.yenu rande
spécltégr" car il esti atte du dvaec une
egrgáion21eiomards. -

s • ux.amateurs..

COMMENT ON OBTIENT UNE-

PLACE ]DU GOUVENEfMENT

POTRE HÉROs ET sA FMILLE.

ler de .ses habis de dandy pour revetir a
livrée du travail.

Conformement à l'ordre que lui avait
lritin]é son père, fQre lui fit de se rendre
à la pp.cherie

Baptie ch3rgea ses épaules du joug
-paternel-auguiel--il-suspendit-deux-'--seaux
remplis de ce que tout le mondc sait.

Ce joui là l'esprit de Baptiste était pure

Baptiste Pacot a fait au Séminaire de Il FéJéc.lhit et sp dit

Québec un cours d'étude. classique.s qu'il
oui sommer ieï ýàise'que Eidouard a glorieusement terminées ,en sixième __7

Iädft/öd otiefeeiilé"iGeU écrite e après avoir-été.la bête nuirede..es -pro-
mal. pensé :car.c.est:nous mettre du eoup fesseurs.

en paraleUe a.veeles' grands journaux. Baptiste Pacotest .un can'cre dans toute
.Quand ce i.Yé'crit que .nos journalistes, l'acception du mot Sa jetnc' se a

- ortWi p'ar íscour årseï;t -u'en fait la négati dc a travail.e de-toute
(je Igis judiciaires on'e6oramnie' politi- étude.

g.qe;. u argumentssont:'fiàsques, leurs Sachr:iit/déc'lner rosa, rose, .orinaist
òërvst d'aprôyos. Sur- sant assz l'almac pour pou'oir dire,

tout lorsqu'il écrit .que les'éèrivaîns dii en regardant le cie s il.,y a de la lune ou
P ays d '' d ~oNâtional traitent des s'il n'y-en a papil st eulie e son-iavoir

questi "totiw-àfahi 'n déhiors de léurs et senencieu: daxsp- disscours D 
rcompéenre eerre't-c st nous fairhbon- retour. pas sprin.l.;g il by'est intron-se

týceue d Pso ix?>ePdeu comme un phéeîig' y pavane comme,
Pau:re M. Edouard HuotQu'and donc un s el t

h tn bë"gne vous êtes ces- es pare nt honues culti-
eer aius diròàù torurez I'èsprit. carr ateurset ýpssëssenu cI uni~tefrT ~u

pou& sommes tout étonniésetïsous ne; lturfl'onriitatpî.nau myenda vir,médiocrei ut àî4aî,Q oîtiqoiotn;ssn'ts &nché d!éolater de rire d.tis*une'dibere, à,. cl, Ont' songé
n vQyapt. togt L'ancr~equi côulW'du b à ave'ityeifr[de baptisted atrl elate

Ge @treâ, pïPourdâmois prouver- que reposie l prance dl famille.
l;.üié. e ttial ial .Mais nous Un jour le pere -macot av t- dit- aLson

Ie A onsâne i;ýiýe""ý-u'è';',.,.oýi.,"ý'',"fils,åo .so8. vei MiînNuný es i s .
'Í Ÿ~Ïiet ,q~> oàd önsnoudiique no- Mon ilne e

te styleétait iréprochabl.e .P e vous Baptiste avi r g -que~~ noust r Iiooriunurn
o b o poulepu.- Merc papa, Cyrile or.ot, Romuad Boulet en ont

déite e-ÉEtende -Mus M. Et la mère aaitjout ha Je vivrais heureux, ne
< e st d notre Teuild àest Y.songes tu,.rh tveuifarde -P faiat rien et touchant beaucoup d'nT

ass roò pd 2 votre îtligec n e dsonm c. je air str . nt.1 C ynmuniquons cette idée 'a l'au-ls n iti.de lre' e r comme.une .. harilel B p<stepeut' l .i 's -7 à, ideer iëe our jist siis.ert-sii7lu'il fa-
---"ýu'an&.à Devarao 'cesiez dona de e que h''e . enip nst-ce. vis n nac

ou ds-rîié&t-M pas , mo nrôtoqn cirne a e p adq
-prenIre que-Q3 e es-.-ridreäc lé,avg st. e ·cEirfnméro.
savez eq c rîenà'emeler u m ano,. eo
avecinbtre luille6ib gnéq imnmen'tiî n'est t la mère continuait à parler no .c S T DiS P

aesl ur Oui;à Québ;ec, Bapt1ste «ira av les TDE S POINTEUR
eie .9% i gens comme'Ï faui 1 y evienid h

ni...'gnouss ad n aii.rnadea car on Ma bien chère petite Ncie
p-uii, ain n' .iCtEdduädauot. jeunes gens éduqués. Baptiste it e. rnière

Q'st.ce' que c'est que le rdac- latin; il' pourra de un hom me messiers es lub sa a111 e t flam.
ur"dn' jumal PLe>ays i Un écri- plume comme M. LFris HorFréchette b se sont, ré' eis l'hôtel Chartré

eMi Ed. Huot, qui ne faitoù M Par nphil& Leriv u journa lieräh dsSte np te Chr rtré,
Pa iI*L' ý 'Pftilipý_ i

comme. M. ohon. .artu. sais, que ce
monsieur gueF j aionnu enfaiit,•

ecor Juib, lait nne Trte er'a-
rible'a a 'journdisterié -rt'i naer
pas g9apil pourra.devenirmaotai.e me
le pet.it.Couillard qu.i.a obtenu de la ,Seinle
la permission de s'appeller Couillard de
Beaumont. tDsé caue la notairerie
ui sourisse'p q u'est!'qt l'pmjedhé de

deveni.r avocat et plus tarl.jlgede la
couir-des:-pâl les:!!,! 'etc.! eter ,:

Et .le_.bonhoinme Pacot hochait la. tlte,
La bonifemme avait continué son di.

cours.
iEt lebinlmnc fit la ,rim;àce.

Elle avair:dit, encoré ,déix mots.
Et le père Pacot tourna sur ses taloins

en donnant l'ord-re à'son fils d'aller por--
ter I daitiie"auxaiîiri imondes
qui se nourrisseotede lat;is.. '

Baptis. avaletéié ohigé de sedépouil-



LiscE aLUSaLEi.

snaqueuà liebiereie -ftpfrinnge:> egpre- assez sous mon épinglette. Je suis fin, M.Grosperin
mrnier anniversairea..de-le ursocietêéqu.i se -cont et joyeux, de soupirer parfois Oh3 ppgejoie

comlposaamteant :de ene-,ingiqa'nte pès des-demoisellessurtoit par.ici, caril aan e.noie
memrbres;. quis ont -tozs .j.uré&.d'aller:..en doit.ßtre permis de .tuer le temps après Atab.e assisdays les o du bon v I

icorps, faireiune visite'au aditoyes Brise- les .affaires -du pose un ;.retent deux, 4Lrsqupgn. cante
bois aussitôtygue :l poitetSt.:-Jeagsera (hear, hear.). Je pr.oposeéqu oîÛvide un . oix, ronfiant
terminée- Lodal -14 verre de spott. la sauté de laFranc, Letendre amour dans u.i couplet badin"

M. finfinetl' pérancégé'crétaireim'a très-bien. sHeuese i, hélas. trop pas:agere,
permri&de :nïe.mettre lescoaiidenni: et i M.E. Blain, .messieis: -Le pays Vtai. Paradis a terrestresejour,,

e bôut!du nez;dans son livre; eti.jeîsuis qi ést le rîen.,s.e plus beauet je. D le viveui, trouveen vidat son verre,
chargé pur mion-, devoir de-rapporteur de ne Ilaurais da aiý:quitté alî des raisons De gais refrais:sur:, e-v et o'amour
vous transmettre-e procès-verb: de.cë te graves ne m'avaient:fóroéA $iealaul, Cinq, heures, sonnent,;,

:réunionsplendide,.qüer.jakcopié",w la bie jusquedaris'Ie.ô.rojaivéjêtejus .Lesaochée réeionnent
,course et sans avoir mes lunettes:'' qu'auWnomentoù Luil.etla graisse Etdu départ annoncent e ig

•"Aijourd'hui 24-novembre'1865 vers nont:faitglisser ýà la plaeeque vouscon- Pour notre gloire
pt:heures; P. iM., M. Louis Bilodeau naissez. rrivé,au.portj"aî je.* l'ancre, eessons de boire.;,.

ronté -sur son cent trente deux, préside et.suis-dev'enu le gendFe dufareuxi. P. Lýorsqu'on,est prison. vie. toujours mal,
èetvse've pourparler et il est comme Pistolet, qui, s'étbattin ar Tusqu'à Ñapoléon, près de. livx.r aill

u~n1iopan3milieu des différentes espèces la rrort à'l'occasioà du dùel'ad M. Cau- Ne on buvaiit demi;.
,qui compo.seraient -une --ménagerie de cbon . C'est qu'il voulait, 'au frt die la m itiaille
beaucoup;sp rie.utreà pelle -de tous les UM'Dérousselle. Dies ilae., dies ,illa- Ne ,pas voir trouble en vóÿant I'ennemi,
,Guilbault passés, présents et futurs. rum . Le .Ciub. Trois bravos pounr M. Grosper-

Les e'''.ist ln;G'ro;perrin •Dr M é président. S'il ons plaît point rin.
.ygëdFêrdina ChlünoffetWillian Har- d affaires d'enterrenment. ce soir. M. .le Prsident. -Mes ais il est i he-

:d- îù÷jt~d'uui inànièreitöte .péciale M la.porte St Jean Larose . -- Lýs, des honnêtes gens. Requiescainus in
rései.' morts avec les morts, les vivants avec les pace.

M le"piéidert, mesoleùirs&: En face vivants. Une voix, tout juste, c'est Le Club: A-m-e-n.
de' fnt de bière -ét de iforiage, j'ti le M~ Dr. Moöÿn dies ätiiis, messieurs, Pierra Labèdaine..
sytè ne nGt ux, plein d'une'ivress spi- -' Vous mmexödserez, je l'espère:
ritLeuse et lorsqeiie regade toute> cette Je suis dé:sireux .

ilque fle-rössée 'abôölföè vidé's, ié-nie De pouvoir ici vous complaireA;S
itgobdans le mmëiîelieu aâi'foi! mon Mais dans ce triste eas, M. Pierre Légarb, commerça-1t de bois,

eamur è'diè s iêe iïod'dbéatitude Grändesf mou einbàrras, informe le Publie -en géùé.taldqu'à,partir
et il " éõeait sias doutô dgeoi je Car malgré mon obdiisane, du ler dé'embre 1prochain il ne:fera aucu.-
n'éiuvais la' malédiction du cauche " Je me vois réduit au silence ne transactions chez lui ; malgré les
muar, que les dents--dela Scie m'ont 9faî- Buvons un coup: eela' plaintcsde son aimable épouse, · la cru

.qué de tra.ves ntrelpitrine et l'e'sto- Peut'me rëñdfe moin La." . devoir échanger:ses effections conjugales
mac.-(hearicar.) Ma, paroles,.d'hon Le lub1frappe es.piedsetlesmains' en les reportant suri es chbvaux,:ce qui
rieur, je.vous.rconaaiàlhiïse, si je M Ørösperin Youc ui pour trqp aturellement Pobîigera de«couclier'dans

ou's le àdédiare v teå tousdes bra boire etbièn vivre son étable, o il à déjâ;fait ranspo-ter une
ves en temps de, paix, et Avez le corps épais et lourdpartie des objets nécessairesià ses pre-

i ita.e ' nvorsur s frontie. Voici mon cnseil bon à suivre, miers beso.ing, et où il comptepasser l'h
e vos .- uinäfisnfè. de beau ou; trop Ne l'écoutez pas covime.u:.ourd er.

setinne J oijntešacunaéfaie ' del a -Laissezr l'org e ,.

r eä . soniide- . . La: tabagie,

voir, aflo que l'nisache prtoat que, le Couchez vous ti, et leve z sous .ujour; ORRESPONDANCE
club eê ale de aisse parni lerron-.. Vivez deau clai<,
de, et je :rosé en minant, une rain De ,maigr chère, .dtt, 

retir a aanthidetouteTa boutilue sans Et uc songez qu'au. Platonique. amour r cYcLO
oublier les t lenissuperlatieinent extra- M., Côté, Mesi purs :-Je(propose que M. Eiouard.H-uotîRédacteur !
oilina ir es, de, iaediîielèse fa maison; Lon'porte une santé à la: Scie. Ancien emloyé de la Scie!

,toujourssi' comnplaLnt.els envers le Cub Plusieurs voix : .Nonnon-non..
AppllaihsseneltS ' àsroliigs.y .MrS.: Drolet, igoder, Mes.sieurs: Je Ingtas inentila est -ibi:

e v.re dèreC-teatvert'appose de tous mionsang et*je proteste Puisque vous vous êtes charge de cor-
Là bär;i-ír eés ronàtàahs debtous-mesýnerfs contre..ee.tte propoition iger les meurs, il est de votre de.voir de

PenJ~èfite.ads-t'än&vix ,~~- ." machiayélique:parcque la Scie -n'a pas ;ubber la correspondace suivante, ok il

.. C étaiäielle.déWmaiègere- daigp envoyer persox'ne ici ce soir mal s'agit de reprimrer.l'orgueil ineffblé d'un

SAh'sjegen-va la'cionsole.-"- gré. notre invitation., pôurtant très; respec- vantard, bon tî rien, paresseux gotmmux
Eh! ouv.e rmoi ta porte table. Voilà.sa:rêponse...:. . .

~Ma charmante.hson Messieurs:: -:Je. me sers dêl épigraphe Vous me comprenez dut je veux par-
Si ta clandell.e est.niorte de feu-le fantesque pourerépondre a 'votre le;'.sloua H it Pour lification
Nous ldllumerons., mande: .e Je n'obéis ni ne, coni.nand de vslecteurs, voici son poitrait -taille

Le.Çlub, Bravo 1 Bra.vo rav maîie apersonne ; je vais o--je veux et fais ce , rege.en.
Daviussault. Ça ie prend encore' i mpîtj. r s - ourris ets dôuc ias aà êdeyux de

e pour etre. smarta i n'ile suis assezhilosophe ngrre l s ies;l met e fune

- ... est. · :a - .,, pour.vous dire quuela.garde, meurt, lor- teint jaune 1uieu, dents gatées, oreilles

.ete messie pr qu'il le fautnais gu'elle.ne serend4pas." de calehe,-morve au·-nez,.droit eomme un

p u oure'tde b'' h a -u k 1 1.. - ' & .La Scie. . paratonnerre, aspeet dégoutant et ruiné
pose4 une bouchée d ,beàa.e:'- au . : r1s taa aded iYr i.Te
beau sexe, mais surtout.au x petites our. Une..voix mQe importe.,.r .v pI eg danT
nures de I 1Iatite-Ville. . .- M.; Raymond Drolet et J..Pichettegn estd'homme que je- 7vous1présente ans

"M aos ae. surs - duo.. t....... ite:sa splendeur. r : .

-Ue.s éîotibàn' óagcimble,;'etjewieX 1. faut; pyer,aa jeudé la bagatellég -Je.ine p. voas-parler!e sa positio:î

pire, lorsque jes é'c qh la féinm. r, Pourrêtrecopsidéré et,se faireier ociale;care serais et peiue de, lui en

~nre. humain;ents été..famnbé.: To. 1Peronne ne saurait esp!r,. - trouver- Un bonjour-il lut, un ehpitre

les jours je lui plante mes genuexionset s ayeur . e rbi
Je rie glórifi? d'être l'un des desc'iidnts r ans. payerýauminS la c os!écrie. ý"je serai* comme nRolnon, je

de nos premiersýpères el mères etj'eåipèm Lehecb.:<.C.est.unefa e efacers; vivra: de.riena. Defaitril sortitzdu7 ooh.
8 9ue la pomme d'Adam se manifest , hou.! ha I hi! ho~ . lège et se.mit.àk5àner ce qu abà toayour,



~fail depuis. Vous":yezit'ecrîc
- qu'iVn'avait pas a -lecné~ a pouis

i8f~~ uedrn-iiihérJt - nayant. fai
qu"~ ~~~1 liecii ~ô''ductd''etîul

Tolite sa condêif t Ali~x~ Apè
u irét lui i nemine e rinp oy ëêI c;z, "vo,Ô

ut mnxt-at vous jae'xié3.E

Làu7~~zYinatn Il-d'?iiaîige votri
~acn 'tos asoutre es sw~ p6ùur 'vol

du To-l.y, etrnazi-n-texli9àlfdii'e) qu'
acU a-Fe, Il î. inploxee a aire: de-.sbas.i esses

n aîmai'ft ~'bâ»~st~'parenùf
fîcu de le .anrrar~jiWfitvoti-

lurent l'envoyer dans dt"twi'h i
i, mat;?i s il pre texta.' u.âe ýriî£l'aî'i.'

voiûù'e;nt lIexivo.tr' à lôoè"Àgas
il préÏiBtain65jiaeite., >faisi qu&firitetc

il'J.~ ~ ~ e- .c îou" .~" é .culi~ d-ctu''î

une qualité.' It.,airnie beaucoup lela" se
veurs et srlates, et isc rou

sb'n'o 'bjdt dé es~ vivè's- soliicitâdêsýý
ou ranonte mû-ne qiie c'est g-râce'-à.: jüj
que. ses 'sens;~ 'pevetl î oer%,ï"

Edoarces plticie9n. Il bavasse à
torn et. à trave rs,. sur ce qu'il a pu raanas-
ser dans ses . x.pT-ditions,' mais malheù-

E1do'uatrdi est*,Po'ëte, c'é.st-à-dire.',
-. '1i, comüposé utne-.piêce,..splendide:, en

rtrois actesz' 6 oe une.strophie
ý".; Quet ctrainspoirt touti à.-coup dans;,mon

.'ýA'x<.lieds.de'ees irempazts qu'elle: lin'
t6"ôt:n'appellé' ::';. ._ý. .- , -' , -, -
ê.'~letende des 'cisd.ýguîe e au-,milieu

,-~des: nau.fr'Bs
1ýt les sonis 4ie l'airain se môlýant tauî

crages.
Je vous ferai remarquer que le premier

vers fé*'aoi.e~gi Jéiln orsqtie
Astrée se trouve près, deLIhveste.

Le second est tout air lâng dans-l'Iphi-
génie deR'in''

des tempêtes,, dans ,Ics.-Lusiadt-s. i
Erzýp d es 'rve. yous a.vezbien fait,

p.Lusqu,[ s est' râisrituüi ' iIétracieur-d-e
ijeu X qi. ent..cri( ,lans vtre~ 'iàÛnal de

ledénot,er côrài 'aul&u'r u~ i6le co

ur.s ~iupea iple ai're punirý comme

ý.,.oil4 pouraujonrd'hp4i JIyyrevuerdrai
ec.,a le.jnièhâd-me.'e"écdi ;e. En âite xdant:4

,e.rùeretire en ý-6ihaitan.t lab benne aennéèý
a M 'd~tié~ Huot, ~u e 1 nommra~~i

4doùâïd Je~ Poireàu*"

*~~j ozi~~o~drdià a

qâV. ddâsl 'in~ e Pa*'àys, dujl'Nove znbre.

de "i(,riur petit journal ivenant. encorei
deQuébec, et.encïrejýublié: parnýM.L. P.

îÀJiW-r mnanfj Iii.s' enom me..Le, Oyclôàpe,1e*Jl1
p tei JIvie ténail-jelc1aLlè.

$ oiri qu~a-mt Uf~x~rin ecour-Iro ag'tî~iiuà eil laûos nott reiau~ nk
au ýêno

-rande suirprize par tous leý chie-ns-; 1de la'

de forçuiresdebefnrrtrhbiuel:
*uildonne q c~onr~ ttint * fajiit

ý-1 ý " :

Je voiîs*; avec, -pla]sir que.*o as sav ez'
avoirauat afiianpartiAla.q.ueý d'esprit.

Vous urezy( voon1erz vos, colmnnes à tous
ceux qui se. croie nta alenîs, duonf

'.prét!nltionestlegitîmne,,maislaussl i,
bisset,] aIl onie ;'on.s Cu-bi;. nt-J hoi. catant contraste a

roi é' de 'nos -productions. ior-dinie, '
sot1iseee.nut.ou cr î>Iim éou
,se; . -4'~ -

il:Cet artiole.'qui .a, paru :datis..,ôtre jou-.
na!, il y a.tdê 1gi queltiuei ternis, 'attaquant
à la fois, M. Maglaiie z..ongpré et * sa;
'mhaison' élait de'natuire à r:révoitdritout, es-
prit délicat etleute .conîiciencé!r honnête.,
1)e sales inijure.s-profér.é.es.i en mïauý'a-i.s:'i'ra nçais,.desi phrases, 'qv ieous metténtun-,

cors desm'ênýohges en'~s:ds-'ette
denie;colon net ,' issi-,cet; écrit,îa:t- il I,"o
duitil'effe't qu'?on -en .dv.aifi attendie ! 'De-
puie 'qu'il -a' ljarus'ln': maison dte'M:Lông-
.pré,' à été e'combrée.de.Québeeq"uois,-ýhon-
nôtes: èt"'respectables iqui t6ù"xipdns cxcep-
tion ýje-d is ciî- .à: I'atil eur de l"ar.iciëen
-pa rtii.dil:r, qi .u.~tp~é e~s é~n
ses en partant.r.-n.Moxsi&u'î;dôm6rpréèdra ce
que: -èéla<veut'd.ir.e.ýýýGmmela--l'i'u e s'em-
'b le ttxAoi ris'. rare(que.s'eaÜidanssil* sphèêre
'ofrLvit un;pàreilit'r,<a M. 'Lonteiprétn'aipa4.
'été su rpris dp.,lIaïnwanèreidont 1 iL a,11été
îraié.'J En, ,rc'en n.dpeu i ner

-queýce .qu'-i St P -,ý ;'uf.'q, :~
'i Pdâi d&riè~i~'~6q1"lt 'diteuri. je

chêèý M- Longpr'g depuis p7rès de 6 mnoaq'etune jepa''mî etnd:d~
ý. part'

uîne 'mauaýise j'a<oei, . o un injur'e. Sans
doute, il e8l hoi.uame à îniaintenir'sêi;doitq,

n-se~ ~~~~o ùmêCes~ itr'F6irea mrettre (les'~

amisrMi.-s -y )mri iiii-'njren omi

,'y a-t-il-.,rien, ;qiLla1'isoit 4'co mparabIe.
Toi-*lemonde et u'crdsl-dss

i:12ropreté;Vechoiýx de, vianîdes, primeur (ie

*ve totuceIa ànzjel.uLnpé â des
:prixf .x traordinair6men"t- ré1duits.

ArL l'Editeur voudra bien .obseryer. q.ue
cetiar&icle. n,'estzpais .écit:par ';Ùn. ýpatsaint

'aniiis-,aruùn 'hcbintne, qi ,deméure ehez AM.
Lôngpré ;. depuis .-envirûn: 6! Jnoise ci te

alninze ilVers Onnes dxc.lssrsetbe
qui. y>àé;meurn' . depdie pils-A ongtetrps

eunc)r.ei, but prêtes.a protester.de' laý mêean
mranière,' contres les À irnputatiorismenson.

S INGÛýLL3RE-Aý'ýVENThuR-c:

Ierapporté Lq'unq cdertaine ,dernoi.
sexeYirinieditlabpile, 'cemeurat'rue

.St., Valier, a en erahu'ce rue
indisposée un -jour. ou elle servalt romn

quelle ,se vit obligýéý 's srî d'une
boi- 'ide de ciae..qile eut la subti-

Ii~ 1.d ,c~cérdanis, 'unYdes escaliers die
Ia., 1ale ;,Îmai, fâëhiêuisement elle*fili dé-
,Lqo.verte par u n..viqi tur qui, .à sa .rmd
i srprps «e. yVînl* t se heur ercontre cette boite

COrnnI4iUniu.

ané- -de.se. debâ'sýser ét de.Jpayer
.:t

.P'ourquoi i G"

me agnn ,ueîGrj.
*.Mme ~ trae .V'e deîî &..uu-i1eu, Lois,~d.cetre é creA it osphtRo-
.Ates pet its po eaes t me airnu îr

de, té é er ie ,. ur l G r R ue s l esi
en&e .etO.hs.p m ar L~iteaîrueu

l,Su tv.d emes pretentwnsma élitse et

[éè~e:niltaie dQuébep..
Laiinid ýàag4 ,par'. Gïn,-eras,

rnenùdisier, ;h r.penîzr, b? Z» eier et.

A. Le vy<1r'é&1Ôid" 5 /cAde -Vins
Cog1ac~E~u '~ V~ 1  lIiuniirs; rueS.

~f7ai D&Ntj 'Dibi-à l'lion,

-ere.cvoi- n gran'd assor-
gnxac eaux-de-vie et lique ~ qu'1 sero

205 d&IiVèiau iýWnimnateurs a des

,La Scim ILLUSTR~ '9eSt a 'vendre chex

~f Wu. o: T~;?oindes uesC ruet
Stue t fxi4' "

Chez'~~~~~Q îAl* thiib,;!1~I~'~ra
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